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PROGRES 
 

Citation 

 

Le progrès de l’humanité selon Charles Darwin 

« A mesure que l’homme avance en civilisation, et que les petites tribus se réunissent en 

communautés plus larges, la plus simple raison devrait aviser chaque individu qu’il doit 

étendre ses instincts sociaux et ses sympathies à tous les membres de la même nation, même 

s’ils lui sont personnellement inconnus. Une fois ce point atteint, seule une barrière artificielle 

peut empêcher ses sympathies de s’étendre aux hommes de toutes les nations et de toutes les 

races ». Charles 

Darwin : la filiation de l’homme. 

 

Présentation du thème 

 

29 personnes de toutes conditions, de tous âges, résidant aux quatre coins de la planète, 

donnent leur sentiment sur les retombées, positives ou non, des progrès enregistrés par 

l’humanité tout au long de leur existence. A travers leur regard et leur vécu se dessine une 

vision parfois optimiste, parfois sombre de l’avenir de l’humanité… 

Ainsi, la recherche médicale conduit-elle à remporter des victoires sur la maladie, mais que 

penser des inégalités flagrantes qui existent entre les hommes, sur le plan de la santé, selon 

qu’ils habitent dans un pays développé ou dans un village de l’Afrique noire ? 

Le progrès n’est-il pas la cause des pollutions qui salissent les rivières, rendent l’air 

irrespirable ? Ne contribue-t-il pas largement au réchauffement de la planète ? 

Pour autant, n’a-t-il pas libéré l’être humain de nombreuses tâches harassantes en permettant 

leur mécanisation ? N’a-t-il pas libéré du temps pour la détente, le loisir, la culture ? 

Mais quelle utilité d’aller sur la lune si nous ne sommes pas capables, par ailleurs, de résoudre 

le problème de la faim et de la soif dans le monde ? 

A qui profite réellement le progrès ? A ceux qui en ont vraiment besoin ou à ceux qui ont déjà 

plus que l’essentiel ? Ne contribue-t-il pas à rendre encore plus puissants ceux qui ont le 

pouvoir économique ? 

Le progrès, à n’en pas douter, a permis le développement de la société de consommation. 

Sommes-nous égaux devant les choix que propose cette société ? 

Disposons-nous encore réellement de notre libre-arbitre ? Avons-nous la capacité de résister à 

l’emprise de la publicité qui cherche à peser sur nos choix ? 

Autant de questions que se posent ces citoyens de la planète et qui proposent, chacun, leurs 

réponses. 
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VIVRE MIEUX QUE SES PARENTS 

 
Présentation du thème 

 

Dans l’ensemble, les personnes interrogées admettent vivre mieux que leurs parents. 

Les conditions de vie étaient plus dures autrefois. « Je vois le mal que se donnaient mes 

parents ». 

Les progrès de la société ont amélioré sensiblement le côté matériel des choses ; les maisons 

sont plus confortables, on vit plus longtemps et en meilleure santé. Des lois existent pour 

protéger contre l’exploitation des hommes. 

Certains affirment se sentir plus libres, et pouvoir vivre à leur guise. « Les mariages forcés 

n’existent plus chez nous, je pourrai choisir mon mari ». 

Cependant, certains messages interpellent sur l’état de notre planète. Evidemment les famines 

existaient déjà. Mais on regrette l’époque où il pleuvait régulièrement et les cultures étaient 

naturellement abondantes. Les pêcheurs pouvaient espérer du poisson en quantité. Maintenant 

les richesses naturelles s’épuisent ; les périodes de sécheresse sont nombreuses, et les 

poissons viennent à manquer. 

La société a son revers de la médaille. Maintenant le stress a envahi notre vie. Tout devient 

plus rapide ; on ne prend plus le temps de vivre. « On complique les choses ». L’argent 

domine tout. 

En dehors du classique « c’était mieux avant », on s’interroge ; y-a-t’il encore une place pour 

l’amour ? 


